
           

 
La joie de l'Evangile (Evangelii Gaudium) 

Pape François, 2013 
 
 

 

 
Voilà ce que je trouve dans les dires du pape François : 
 
 

I) Nous avons à prendre au sérieux la Promesse et l’Alliance  
Ce qui signifie que nous avons à participer, c’est ensemble que nous marchons  

 
II)       Si on est chrétien, c’est pour servir 

 
III) Sortir, de nos habitudes, de notre conformisme, de notre « ronron » social, de notre 

« ronron » ecclésial, de notre infantilisme, de notre dépendance… 
Pour vivre, et faire vivre une autre Église, une autre humanité, un autre langage que 
celui  qui entretient l’ennui parce qu’enkysté dans l’habitude. 

 
IV) On peut dire non, contester, mais que ce «  non » soit accompagné d’un «  oui » : 

Un oui qui soit un oui, un oui qui soit créatif, qui soit capable d’une création dans le 
temps, dans la continuité, dans le lien avec d’autres. 
 

 

 

 
Pour connaître la joie de l’évangile : 
 
 

- Commençons, mettons-nous en route 
- Accueillons 
- Allons vers les autres, réunissons-les 
- Inventons les mots, les paroles, les lieux, les occasions… 
 

 
Et nous aurons la joie de voir l’action de Dieu à l’œuvre, en soi, et dans le cœur des autres.  
Nous verrons la joie de ceux et celles qui trouvent leurs propres mots, leur propre chemin, leur 
propre parole. 
Je ne résiste pas à citer un petit garçon du catéchisme : « La mienne de parole elle est 
importante ». 
 

 
Marie-Cécile   
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